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Auto-imagerie temporelle dans les oscillateurs opto-électroniques 

La génération de signaux radio de haute pureté spectrale est un enjeu fondamental pour de 
nombreuses applications : synchronisation d’horloges, échantillonnage, radar, etc… Dans ce domaine, 
les techniques photoniques sont susceptibles de fournir des alternatives crédibles et efficaces aux 
cristaux piézoélectriques. Une architecture photonique fait l’objet d’un intérêt soutenu depuis une 
bonne vingtaine d’années de la part de la communauté scientifique : les oscillateurs opto-
électroniques (OEO). Ces derniers constituent un résonnateur extrêmement sélectif, et permettent de 
générer des signaux à plusieurs GHz, avec des performances de stabilité remarquables [1]. 

Pour aller au-delà de ce niveau de performances et améliorer encore les performances de stabilité 
sans accroître la complexité de ces systèmes, nous proposons d’explorer une approche nouvelle, basée 
sur l’auto-imagerie temporelle [2]. L’auto-imagerie (ou effet Talbot) exploite la dispersion naturelle de 
la fibre optique : un train d’impulsions en entrée de fibre, se retrouve identique à lui-même après une 
certaine distance de propagation. Il a été montré par ailleurs que ce phénomène s’accompagne d’un 
transfert du bruit de phase du signal en bruit d’intensité [3,4]. Cette propriété ouvre a priori des 
perspectives très intéressantes pour optimiser les performances des oscillateurs opto-électronique, 
car le bruit d’intensité peut être absorbé par des processus non-linéaires.  

Ce stage se propose de vérifier expérimentalement ce concept. Dans un premier temps, on comparera 
les bruits de phase et d’intensité du train d’impulsions en entrée de fibre avec ceux du signal de sortie 
en condition de Talbot. Dans un second temps, on montrera qu’une amplification non-linéaire du 
signal (SOA, photo-détection) permet de réduire le bruit d’intensité. Enfin, dans un troisième temps, 
on pourra incorporer la fibre en condition de Talbot dans un OEO, afin de bénéficier de l’amélioration 
itérative du bruit de phase. En parallèle, on pourra mener des simulations numériques, pour 
caractériser ces phénomènes de transfert du bruit.  
 

Profil : Master 1 Optique/Photonique/Laser ou école d’ingénieur. Le stagiaire (H/F) doit avoir un goût 
pour le travail expérimental en optique fibrée, et pour le traitement de signal. Le candidat devra être 
soigneux et méthodique. Il sera amené à travailler en lien étroit avec l’équipe technique du laboratoire. 
Le candidat doit également posséder des compétences et un goût pour la modélisation numérique 
(matlab ou python) 
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